
      CRÉONS DU LIEN : 2024

              
Supplément au bulletin paroissial février 2024
 ___________________________________________________________

    Vendredi 2 février, nous nous rappelons de la présentation
de Jésus au Temple, rituel pour l’enfant qui appartient désormais
à la communauté juive et rituel de «purification » pour la mère.
Jésus , par ce rituel, se conforme à la loi et  vient  par Marie et
Joseph, à la rencontre du peuple des croyants . 

  Oui, Jésus est juif. Deux mille ans après, nos concitoyens juifs
ne sont pas en sécurité en France, plus de 1600 actes antisémitiques signalés depuis le 7 octobre ! Il
faut refuser de nier cet antisémitisme (même au niveau des écoles) au motif qu’il  serait le fruit de la
sensibilité ou de  la  mémoire  des  traumatismes  anciens  subis  par  les  juifs,  ou  encore  d’une
islamophobie aveugle. 

L’antisémitisme plonge ses racines en notre intime, il peut renaître à chaque génération, il se
révèle lorsque surgit un nouveau problème politique ou social, mais c’est aussi un problème politique
ou social non résolu. C’est dans cette impasse qu’a sombré Israël peu après les accords  d’Oslo
dont nous venons de fêter le 30è anniversaire et l’assassinat d’Yitzbk Rabin peu après. Et maintenant,
la guerre.  

Nous ne pouvons prendre  le parti que pour la Paix - Shaloom - Salam !

Des signes de négociations apparaissent, espérons qu’ils  se  confirment.  La  régression  de
l’antisémitisme est sans doute à ce prix. (extrait de la Lettre d’Anne Soupa du 10/11/2023). 

Enfin,  Anne Soupa nous rappelle  que  pour  un chrétien,  l’antisémitisme est  un non-sens,  une
nouvelle mise à mort du juif Jésus.
 Dans ses vœux pour 2024 Anne Soupa nous 
parle de nos cathédrales naturelles « (…) nos vœux iront à l’une de nos
gloires nationales : le Mont Blanc encore délicatement enveloppé de ses
neiges éternelles. Au même titre que Notre Dame de Paris, il est le fruit
d’un immense travail  continu, celui de la nature.   Et comme elle, il  est
menacé  d’un  feu :  celui  d’un  réchauffement  climatique.  Avec  une  belle

énergie, une foule d’artisans talentueux reconstruit  Notre Dame . Et le 8 décembre prochain, fête
de l’Immaculée Conception, la cathédrale sera rendue au public. Mais du côté du Mont Blanc, du
Mont-Rose, du Dôme des Ecrins, du Kilimandjaro, de l’Everest et bien entendu du côté des pôles
et dans toutes les zones glaciaires, on souffre !Anne Soupa nous rappelle que tout citoyen est
comptable de son patrimoine glaciaire, mais les chrétiens ont une responsabilité particulière.
                           La nature est le cadeau de baptême du Créateur. 

-Au chapitre 1 de la Genèse, Dieu s’occupe de tout, et au terme de son ouvrage, il place l’être
humain dans un jardin…Notre devoir est de protéger ce jardin. 
-Au chapitre 2, le Créateur demande au premier couple de se porter mutuellement. A l’heure où le
réchauffement  climatique  risque  de  déplacer  des  millions  de  personnes  vivant  dans  des  zones
inondables, le Créateur  crie à nos oreilles que nos alter Ego sont menacés de mort. 
-La 3ème évidence est que le Créateur a déposé l’espérance dans notre corbeille de baptême. En
matière écologique disposer de cette foi en l’avenir est un atout dont le prix est inestimable. Ceux qui
ont bâti des cathédrales travaillaient pour un monde qu’ils ne verraient jamaisDe même, les efforts
auxquels nous consentons aujourd’hui ne donneront de résultats que dans 100 ans, parfois plus .



Il n’y a pas d’écologie chrétienne, il y a seulement une responsabilité particulière des chrétiens
devant la gestion des dons de Dieu. »

Mercredi 14 février à Guebwiller, nous fêtons en même temps la St Valentin, patron
de tous les amoureux (de nous tous, donc), amoureux d’une personne ou d’un idéal
de vie, ou d’une passion, d’un hobby et l’anniversaire de la libération de la ville en1445
et un mercredi pas comme les autres, car c’est le mercredi des cendres marquant
l’entrée en Carême. 
Nous avions envie de souligner cette journée du 14 février où nous fêtons tant de
choses en même temps, car c’est le « top départ » du Carême, l’aumône (le partage
fraternel), la prière (mettre le Seigneur dans le coup de nos actes du quotidien) et le 
jeûne (pas forcément de la nourriture mais pourquoi pas de nos portables et des réseaux sociaux pour
être au plus près de nos proches!), oui, l’aumône, la prière, le jeûne nous aiderons à avancer. 

Le livret « Prions en Eglise » nous propose en ce mercredi des cendres de décider à réparer les 
liens abîmés avec une soeur ou un frère et nous rajouterons, comme c’est la St Valentin, avec 
mon époux, mon épouse, mon compagnon, ma compagne

  

Les violences de l’été dernier ont mis en lumière la  difficulté de certains parents à exercer leur
autorité
La revue du « Pèlerin » propose une réflexion sur ce thème dans son dernier numéro, nous vous en
livrons quelques éléments de réflexion sur notre temps de parent,  d’éducateur,  de catéchiste,  de
responsables de mouvement de jeunesse.

Depuis toujours, être parent, c’est une aventure . A ce propos, juste quelques 
situations belles ou moins belles que nous avons vécues lors de notre vie active. 
Nous pensons à cet élève de 6è qui ratait souvent son car de ramassage jusqu’au 
moment où nous avons compris que sur les 4 personnes à la maison (3 adultes et lui), 
il était le seul à se lever le matin, les 3 autres, chômeurs, ne se levaient qu’à midi. Nous
pensons à cet autre  garçon qui préparait sa première communion et dont les parents 
nous ont dit qu’après le cours de caté, il leur posait des questions qui les ont fait 
réfléchir à leur propre foi. Un autre garçon pendant son temps de cheminement est

régulièrement déposé à l’église St Léger à 10h58 pour la messe et est recherché :« Ça finit  quand ? ».
Il faut espérer en la grâce des sacrements à ces moments là.

Accompagner, être pédagogue, (celui qui accompagne) concerne non seulement les enfants, mais
aussi les parents. Faire un temps de formation continue des parents, revoir avec eux tout le sens
des sacrements, à l’occasion de réunion pour les sacrements d’initiation, les catéchistes le savent
bien.

Avec le CCFD la campagne de Carême 2024

Pour une économie de service, pour un juste partage des richesses, 
pour une protection des droits fondamentaux et de l’environnement

La proposition présentée dans le cahier d’ animation démarre le Mercredi des Cendres par une
animation  liturgique  en  lien  avec  la  solidarité  internationale,  puis  le  thème  se  décline  de
dimanche en dimanche, accompagné d’un projet d’un partenaire

- avec le réseau brésilien 3justica nos Trihos qui défend les droits humains et la nature 
   en Amazonie Brésilienne.
- avec « People’s Resource Centre » qui défend une ville soutenable en Inde
- au Sénégal avec l’ADEPA qui lutte contre l’accaparement des mers pour sauvegarder 
   la sécurité alimentaire
- au Liban, avec l’ONG « MADA »soutient un nouveau modèle agricol            



A méditer :

« L’histoire du discours sur l’autre est accablante
De tout temps les hommes ont cru qu’ils étaient mieux que leurs

voisins.  Cette  dépréciation  a  deux  aspects  complémentaires :  d’une  part,  on
considère  son  propre  cadre  de  référence  comme  étant  unique :  de  l’autre,  on
constate que les autres par rapport à ce cadre nous sont inférieurs. 

On peint donc le portrait de l’autre en projetant sur lui nos propres faiblesses ;
il nous est à la fois semblable et inférieur. Ce qu’on lui a refusé avant tout, c’est
être différent : ni inférieur, ni (même) supérieur, mais autre, justement. »

Tzevetan Todorov : Préface à l’Orientalisme d’Edward Saïd 1980

         

Informations 

Mois de février : les célébrations se déroulent à l’église St Léger

-Dimanche 11 février : dimanche de la Santé

-Mardi 13 février 19h : célébration de la St Valentin à l’église St Léger en commémoration
de la libération de Guebwiller assiégée par les Armagnacs en 1445 grâce à Brigitte Schick,
une « femme courageuse » assistée de St Valentin.

-Mercredi 14 février 19h entrée en Carême église St Léger : les Cendres


